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(Une grande région grenobloise attractive grâce   
à son dynamisme économique 

Les zones des échanges de population avec la grande région 
grenobloise concernent l’ensemble des régions françaises et les pays 
étrangers. Ce rayonnement géographique est fortement lié à son 
dynamisme économique, à la notoriété de sa recherche scientifique 
et à la qualité de son pôle de formation. 

La grande région grenobloise enregistre, dans les années 90, plus 
d’arrivées que dans les années 80 : 12.500 nouveaux habitants s’y 
sont installés chaque année entre 1990 et 1999, dont 10.500 venant 
de France métropolitaine et 2.000 de l’étranger et des DOM TOM 
(contre 11.750 par an entre 1982 et 1990 dont 9.950 de France 
métropolitaine et 1800 de l’étranger). 
En sens inverse, 9.150 habitants ont quitté chaque année la grande 
région grenobloise entre 1990 et 1999 (contre 8.750 entre 1982 et 
1990). 
Contrairement au Nord-Isère, le solde migratoire de la grande 
région grenobloise s’est redressé légèrement entre les deux périodes 
(+1.350 par an entre 90 et 99, contre +1.200 par an entre 82 et 90), 
grâce à une progression des arrivées légèrement supérieure à celle 
des départs. Néanmoins, en valeur absolue, il reste très en deçà de 
celui du Nord-Isère qui est de +2.240 sur la période. 

Comme le montre le graphique ci-après, la grande région grenobloise 
est un espace ouvert à l’ensemble de la France et à l’international. 
Près d’un nouvel habitant sur 4 est originaire de l’Ile-de-France, ou 
de la région Provence-Alpes-Côte-d’Azur ou de l’étranger. 

Parmi les 112.700 nouveaux habitants qui sont venus habiter la 
grande région grenobloise entre 1990 et 1999 : 
•  54% (soit 60.700 personnes) sont originaires des régions françaises 

autres que Rhône-Alpes, dont 15.900 d’Ile-de-France et 8.800 de 
Provence-Alpes-Côte-d’Azur ;

•  31% (soit 35.000 personnes) viennent des départements voisins de 
la région Rhône-Alpes (autres que l’Isère) ;

•  15% (soit 17.000 personnes) arrivent de l’étranger dont plus de la 
moitié de l’Europe et de l’Amérique. 

En sens inverse, 82.300 habitants de la grande région grenobloise 
ont quitté le département entre 1990 et 1999 :
•  64% (soit 52.400 personnes) se sont installés dans les régions 

françaises autres que Rhône-Alpes ;
•  36% (soit 29.900 personnes) se sont dirigés vers les autres 

départements de la région Rhône-Alpes ;
Rappelons que les départs à l’étranger ne sont pas connus.

Le solde migratoire entre la grande région grenobloise et la France 
métropolitaine qui s’élève à +12.000 habitants, résulte à la fois des 
échanges minoritaires avec Rhône-Alpes (+5.100) et des échanges 
intenses avec les autres régions françaises (+6.900).

Un regain d’attractivité 
dans les années 90

(

Un espace ouvert 
à l’ensemble de la France et 

à l’international 
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Grande région grenobloise :  
arrivées et départs par zone géographique 1990-1999
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Source : INSEE, arrivées et départs en France métropolitaine.




